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Dans ce travail, nous avons étudié théoriquement et expérimentalement, dans le but de montrer que le principe de fonctionnement du microscope acoustique en basses fréquences reste possible dans le cadre de la caractérisation, un nouvel appareil, faisant office de microscope acoustique, moins onéreux, constitué de trois transducteurs piézoélectriques et de mettre en application ce nouvel appareil pour caractériser mécaniquement un échantillon d’acier inoxydable

Dans un premier temps, nous avons modélisé le système en nous inspirant du fonctionnement du microscope acoustique par réflexion. Ce modèle théorique nous a permis de retrouver le mode de propagation de Rayleigh et de déterminer sa vitesse. Ce qui n’était pas suffisant pour déterminer les vitesses longitudinale et transversale. Toutefois, en utilisant d’autres approximations théoriques (celles établies pour la résolution de la relation de VIKTOROV), nous avons fais une estimation de la vitesse transversale. De ce fait, la caractérisation mécanique de l’échantillon s’est restreinte au coefficient de cisaillement. 

      Le modèle théorique proposé, doit être amélioré afin que nous puissions déduire à partir de la signature acoustique théorique le mode longitudinal, ce qui nous permettra d’accéder aux différents modules mécaniques caractérisant le matériau.

Dans la seconde partie de notre travail, nous avons mis en pratique le microscope acoustique à trois sondes. Les mesures expérimentales nous ont permis d’obtenir une signature acoustique, qui, après traitement par FFT, met en évidence deux modes de propagation, le mode de Rayleigh et le mode longitudinal. Ce résultat est satisfaisant, puisqu’il nous permet de calculer directement la vitesse transversale et par la suite de faire une caractérisation mécanique de l’échantillon.
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